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SOCIETE ENTOMOLOGIQUE DE FRANCE 


Seance du 13 juillet 1910. 


Presidence de M. Maurice MAINDRON. 


Correspondance. — M. Cu. LaHAussois, Trésorier, s’excuse de ne 
pas assister à la séance. 

— M. J, HARTLEY Durrant, secrétaire particulier de lord WALsin- 
GHAM, a fait savoir que la bibliothèque et les collections de ce dernier 
ont été transférées au British Museum, à Londres. 

Distinctions honorifiques. — Le Président annonce que notre 
collègue M. Emile Boupier, correspondant de l'Institut, vient d’être 
nommé chevalier de la Légion d'honneur. 

— M. le Dr A. CLerc vient d'être nommé médecin des Hôpitaux de 
Paris. 

— M. Ernest Oxtvier vient d’être nommé correspondant du Muséum 
national d'Histoire naturelle. 

Changement d'adresse. — M. L. Sremicnon, 4, rue Honoré-Che- 
valier, Paris, 6°. 

Admissions. — M. Georges FavareL, agent des Affaires indi- 
gènes à Fort Sibut, Haut-Chari (Congo français) et Brives-la-Gaillarde. 
Coléoptères du globe; princ. Onthophagides africains. 

— M. Émile Wacner, 21, rue Desbordes-Valmore, Paris, 16°. Ento- 
mologie générale. 

Bulle Soc: ent, Fr, 1910. N° 13, 


45 bis, rue Guersant, Paris, 17°, présenté par M. Ph. GROUVELLE. — — 
Commissaires-rapporteurs : MM. J. Macnrn et R. PESCHET. 


— Station entomologique de la Faculté des Sciences de Rennes 
_ (mandataire M. MALBRAND, libraire, 2, quai de l’Université à D. 


Dépôt d’Annales. — Le Secrétaire dépose sur le Bureau le de ae 
mestre des Annales de l’année 1910. Ce fascicule comprend les pages 
1 à 428 et les planches 1 à 4. en: Yu 


Medaillon Alfred Giarp. — La Société vient de recevoir la plaquette 
grand module d'Alfred Giarp pour laquelle elle avait souscrit à la 
séance du 26 mai 1909. = 


Observations diverses. 


Capture du Staphylinus chloropterus Panz. [Cot. STAPHYLINIDAE], 
nouveau pour la faune de Provence. — M. MOLLANDIN DE Boissy - 
signale la capture du Staphylinus chloropterus Panz. pres de-Pignans, — 
dans un vallon du versant nord du massif des Maures, non loin de 
Notre-Dame-des-Anges qui en est le point culminant (780 métres). Le 
premier individu a été trouvé par lui le 44 juillet 1909, deux autres 
ont été pris dans le même endroit, le 19 juin dernier; enfin les qua- 
trieme et cinquième furent capturés le 26 juin avec M. Ancey. Le Sta- | 
phylinus chloropterus Panz. se trouve au bord d’un petit ruisseau — 
presque entièrement recouvert d’une épaisse couche de feuilles mors 4 
de Chataignier au milieu desquelles il vit. 

Il est à remarquer que dans l’endroit où existe le Staphylinus chlo- — 
ropterus, dans les Maures, croissent de nombreuses plantes du Nord 
qu'on ne trouve que çà et lien Provence, parmi lesquelles on peut 
citer Genista sagittalis L. et Inula britannica L. 
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Communications. 


Description d'un Rosalia nouveau du Yunnan [CoL. CERAMBYCIDAE] 


par P.-L. Boppr. 


Rosalia Bouvieri, n. sp. — Lutea. Antennarum articulis 3-6 
haud spinosis, luteo et nigro annulatis. Pronoto fortiter tuberculato, et 
in disco maculis duabus nigris, utrinque dentato. Elytrorum humeris 
duabus maculis nigris ; in quarta anteriore parte, maculis quatuor ni- 
gris, prima versus suturam, secunda minore versus latus. In disci medio 
duabus maculis, transverse elongatis et in quarta-posteriore parte dua- 
bus maculis versus suturam et puncto minore versus latus. — Long. 
26 mill.; élytr. 19 mill.; lat. 7 mill. 

Fond de la livrée, jaune brunätre chamois. 

Antennes à scape noir, finement et nettement chagriné, ce relief dimi- 
nuant d'intensité vers le sommet, garni en dessous d’une pilosité noire 
et raide, de même que le 2° article. Articles 3-6 non épineux, sub- 
égaux, garnis de poils raides de la couleur du fond sur la moitié anté- 
rieure, noirs sur la partie postérieure, ne laissant à découvert que 
Yangle interne postérieur qui apparaît brillant. Les antennes sont 
ainsi annelées de jaune et de noir. 

Tête noire garnie d’une épaisse pilosité de la couleur du fond, cou- 
vrant toute la partie supérieure de la tête sauf les joues, les mandibules 
et l’épistome et s'étendant, en-dessous, sur la gorge et la ligne médiane 
du menton. 


Prothorax de la couleur du fond, orné en dessus d’une tache trapé- 
zoidale de pilosité noire, en arrière de laquelle s’en trouve une seconde 
plus petite et de forme arrondie, voisine de la base qui est, en cet en- 
droit, lenticulairement déprimée. Côtés fortement tuberculés, disque 
présentant latéralement une dent dénudée et brillante. 

Mésothorax noir, garni d’une pilosité couleur du fond, de même que 
le scutellum. 

Saillie prosternale large, celle du mésosternum plus large et forte- 
ment pileuse. 

Élytres non granuleux à leur base, de la couleur du fond, ornés, 
dans l’angle huméral d’une tache noire d'environ 4 mill. de diamètre. 

Le système de 3 bandes noires habituel dans le genre Rosalia se 
retrouve ainsi modifié : 

La bande du quart antérieur se réduit, sur le milieu de chaque élytre, 
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4 une tache noire, arrondie, plus petite que la tache humérale, accom- 
pagnée sur le côté de Vélytre, et très extéricurement, d’une seconde 
tache analogue, placée sensiblement en avant de la premiere. 

La bande médiane est oblique par rapport a l’axe, l’ensemble sur 
les deux élytres formant un angle obtus ouvert vers l'avant. Cette 
bande, large d’environ 1 mill. au milieu de chaque élytre, s’etend de- 
puis l’épipleure jusqu’à 1/2 mill. du bord sutural, s'é- 
largissant à ses extrémités jusqu’à une largeur dou- 
ble. Le bord antérieur de cette bande présentant une 
forme sinueuse et de direction semicirculaire. 

La bande postérieure se compose d’une tache noire 
allongée s'étendant depuis le milieu de chaque élytre 
jusqu’à 1/2 mill. du bord sutural, placée obliquement 
par rapport à Vaxe, l’ensemble sur les deux élytres for- 
me un angle ouvert vers l’apex; puis d’une petite tache 

Fig. 1. arrondie se trouvant à la même hauteur que la pre- 
Rosalia Bou- Mière mais pres du bord épipleural (1). 

vieriBoppe. Il existe enfin sur chaque élytre un point très petit 

de pilosité noire en arrière du scutellum et très près 

du bord sutural, puis un autre également très petit vers le milieu de 

chaque élytre et à mi-distance des deux bandes médiane et postérieure. 

Abdomen couvert sur tous les sternites d’une pilosité couleur du 
fond. Fémurs fusiformes, noirs, recouverts d'une pilosité couleur du 
fond s'étendant en anneau interrompu sur les deux faces latérales et 
le dessus, et laissant à nu les extrémités. Tibias noirs. Tarses non re- 
couverts en dessus de pilosité couleur du fond. 

Cette espèce présente en somme, bien que très modifiée, la livrée 
ordinaire des Rosalia, mais elle est intéressante dans un genre dont 
toutes les espèces se rapportent à deux types de coloration bien déter- 
minés répondant aux deux genres Rosalia Serville et Eurybatus 
Thomson. Tandis qu’un fond de coloration bleu cendré se retrouve 
dans toutes les espèces de Rosalia str. s., ilest remplacé d’une manière 
constante par une teinte vermillon dans celles du genre Eurybatus. 

A. LAMEERE (Mon. du gen. Rosalia in Ann. Soc. Ent. Belg., XXXI, 
p. 159) a montré qu’il n’existait entre ces deux genres aucune autre 
différence essentielle que la coloration et les a réunis en un seul, le 
genre Rosalia, Notre nouvelle espece fournit un argument de plus en 
faveur de sa théorie, répondant à un troisième type différent des deux 
premiers. 


(1) Cette tache très visible sur l’elytre gauche, est presque oblitérée sur 
l’elytre droit. 
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Elle est de plus intéressante par la nature de sa pilosité qui, au lieu 
de constituer un duvet très serré et très fin, très régulier, est au con- 
traire grossière et bourrue, particulièrement sur les régions infé- 
rieures du corps. 

Un individu probablement ©, incomplet. Collection du Muséum na- 
tional d'Histoire naturelle. 

Yunnau-Tstekou et Se-Tchouen : principauté de Batang Yargong, 
SouLrÉ 1907. 

M. le P* Bouvier a bien voulu nous permettre de lui dédier cette 
jolie espèce dont nous devons la communication à notre collègue 
M. P. Lese. Nous leur témoignons à l’un et l’autre notre respectueuse 
reconnaissance pour l’amabilité avec laquelle ils ont bien voulu nous 
donner accès au Muséum. 


Note sur Callimoxys Brullei Mulsant [CoL. CERAMBYCIDAE] 
par C.-J. GAHAN et E. GOUNELLE. 


Le Callimoxys Brullei Muls., dont le type, qui faisait partie de la 
collection CHEVROLAT, se trouve au British Museum, n’est pas synonyme 
du €. gracilis Brullé comme l’indiquent les catalogues, même les plus 
récents. Ainsi que Mursant le présumait lui-même, c'est une espèce 
bien distincte qui, non seulement appartient à un genre tout à fait 
différent, mais encore doit être rayée de la liste des Coléoptères d’Eu- 
rope. 

Sa patrie en effet n'est ni la Grèce ni la Dalmatie, comme Pa écrit 
MULSANT trompé par une étiquette erronée, mais l'Amérique du Sud 
où son aire de dispersion assez vaste comprend les régions méridio- 
nales du Brésil intérieur, le Paraguay, le nord de la République 
Argentine et même une partie de la Bolivie (un exemplaire originaire 
de cette contrée, nommé Cosmosoma aereipenne (CHevroL. in litt.), fait 
partie des collections du British Museum). 

Le C. Brullei a été décrit de nouveau par BURMEISTER (Stett. Zeil., 
[1865], p. 171) sous le nom de Cosmosoma nodicolle sur un individu 
provenant du Parana. C'est bien en effet un Cosmosoma; mais l’auteur 
ayant placé dans sa diagnose la touffe de poils qui orne les antennes 
sur le sixieme article, alors qu’en réalité elle se trouve sur le cin- 


238 Bulletin de la Societe entomologique de France. 


quième, LACORDAIRE et après lui GEMMINGER et HAROLD ont cru devoir | 


ranger cette espèce dans le genre Compsocerus; il y a là une double 
erreur que C. Berg (An. Soc. cient. Argentina, [1886], p. 238) a avec 
juste raison signalée. 


Motsant, dans sa description de C. Brullei, ne fait pas mention de 
la touffe de poils en question. Or il ne reste actuellement au type 


qu’une antenne brisée et réduite à ses trois premiers articles. L’insecte 
étant très vraisemblablement déjà dans cet état quand il a été étudié 
par MuLsaANr, Pomission d'un caractère si remarquable s'explique tout 
naturellement. Les autres différences qu'il signale entre C. Bruilei et 
C. gracilis sont d’ailleurs exactes; les élytres plans en dessus et à 
bords parallèles ne sont ni rétrécis ni déhiscents à la suture en 
arrière; les fémurs postérieurs sont longuement pédonculés et brus- 
quement renflés à leur extrémité en une massue ovalaire; seules la 
livrée et la forme du corselet des deux espèces ont une certaine ana- 
logie. 

La synonymie de l’insecte qui fait l’objet de cette note doit s'établir 
de Ja facon suivante : 


Cosmosoma Brullei Muls. 1862-3, Col. Fr., Longic., ed. 2, p. 245, 


— Lacord., 1869, Gen. Col., VII, p. 489, note 2. 

Callimoxys Brullei Muls., Lacord., loc. cit. 

Cosmosoma nodicolle Burmeister 1865, Stett. Zeit., [1865], p. 171. 
— Berg, An. Soc. cient. Argent., [1886], p. 238. 

Compsocerus nodicollis Lacord. 1869, Gen. Col., IX, A, p. 37, 
note 3. — Cat. Gemming. et Har., 1872, IX, p. 2914. 

Cosmosoma tenellum Mannerh., in litt., Cat. Dej., 1837, ed. 3, 
p. 350. 

Cosmosoma aereipenne Chevrol. in litt. 


Description d'une nouvelle espèce de Drilidae [CoL.] 
par Ernest OLIVIER. 


M. le D* L. von HEYDEN m’a envoyé récemment deux individus remar- 
quables de Drilidae qui constituent une espèce nouvelle rentrant dans 
le genre Phrixothrix (Bull. Soc. ent. Fr. [1909], p. 344). Pen donne 
ici la description et suis heureux de la dédier á notre savant collégue 
qui a bien voulu enrichir ma collection d'un des deux exemplaires 
qu'il m'a communiqués. 
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Phrixothrix Heydeni, n. sp. — Elongata, oblonga, longis setis 
undique vestita; capite nigro, fossulato, sparsim profunde punctato; 
mandibulis piceis, arcuatis, acutis; antennis et palpis piceis; oculis 
nigris, magnis, extus valde productis; prothorace rufo, aurantiaco, 
antice rotundato, impunctato, prope basim biimpresso, angulis pos- 
licis acutis, retro autem non productis, scutello parvo, subquadrato, 
rufo ; elytris atris, nitidis, prothorace vie latioribus, abdominis segmen- 
tum tertium haud ultra prolongatis; dehiscentibus, rugosulis; alis 
longis, nigris; pectore et pedibus rufis, ventre piceo, septimo segmento 
leviter emarginato, ultimo triangulari, acuto. 

Long. 15 mill. 

Paraguay : San Bernardino (coll. SENCKENBERG). 


Cette curieuse espéce est hérissée de poils encore plus longs que 
ceux de P. hirtus; ces poils sont de Ja couleur de la partie du corps 
qu'ils recouvrent : noirs sur les antennes, la tête, les élytres, Pabdo- 
men; roux sur le prothorax, la poitrine et les jambes. M. L. von Hey- 
DEN m'écrit que cet insecte est lumineux de son vivant; mais je n’ai 
pu constater la présence d’aucun indice d’un appareil phosphorescent. 


Description d’un nouveau genre et d’une nouvelle espèce 
de Goliathide d’Asie [COL. SCARABAEIDAE] 


par Gaston SEILLIÈRE. 


Herculaisia, nov. gen. — Corpus postice parum attenuatum, 
supra infraque fere ubique pilis squamiformibus indutum, in vestituram 
tegumenta obtendentem crescentibus. Elytra ad marginem externum 
juxta humeros ita insecata ut epimera metathoracica sint desuper 
conspicua. Pronotum pulvinatum, apud utrumque serum inerme, ad 
basim recte secatum, antice sat regulariter rotundatum, postice non 
coarctatum ; lateribus marginatis. Scutellum latum, triangulare. Caput 
apud marem appendiculo bifurcato productum, cum duobus cornibus 
juxta oculos sitis; fronte depressa. Tibiae anticae tricarinatae, cum 
margine externo inermi apud marem; tarsis anterioribus tibiis lon- 
gioribus. 

Corps peu rétréci en arrière, en grande partie recouvert en dessus 
et en dessous d’une vestiture de poils squameux, masquant en partie 
les téguments. Bord externe des élytres échancré au-dessous des 
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épaules, de manière que partie des pièces latérales du thorax soient 
visibles d’en haut. Pronotum bombé, inerme dans les deux sexes, non 
rétréci en arrière, coupé droit à la base, à côtés rebordés. Scutellum 


large, triangulaire. Tête du mâle avec un prolongement fourchu en - 


avant, munie de deux cornes plus ou moins développées près des 
yeux; front excavé. Tarses antérieurs bien plus longs que les tibias 
antérieurs, ceux-ci à tranche externe mutique chez le mâle. 

Type du genre : Neophaedimus melaleucus Fairmaire 
(Bull. Soc. ent. Fr. [1899], p. 103). 

Ce nouveau genre que je me fais un plaisir de dédier à M. J. KÜNOKEL 
p’HERCULAIS, notre ancien président, est voisin du genre Neophaedimus 
Lucas; il s’en distingue par le pronotum inerme du G, la vestiture 
squameuse des élytres, les tibias antérieurs à tranche externe non 
dentée chez le mâle, et la grande longueur des tarses antérieurs. 


Jajouterai que dès 1902 M. L. Praxer (Le Naturaliste, XXIV, 
p. 7), en figurant Neophaedimus melaleucus Fairm.,a fait très justement 
remarquer que la connaissance de nouveaux matériaux conduirait 
probablement à créer pour cette espèce et d’autres voisines, un genre 
‚special. 

Herculaisia Satanas, n. sp. — ©. Nigra, zonis glabris sat ni- 
tidis; tegumenta in nonnullis partibus pilis squamiformibus albo- 
flavidis vestita, femoribus obscure rubris; processus capitis anterior 
horizontalis, ad apicem sat parce circumeisus, ita ut furcam dentibus 
complanatis brevibusque figuret ; pronotum cum vitta media decalvata, 
punctis ovalibus inscripta; pars capitis anterior mediaque in lon- 
gitudinem carina cristiformi instructa; juxta oculos duo cornua inter 
se divergentia, et singula quaequae in semicirculi speciem deorsum 
recurvata. 

2. adhuc ignota. 


Corps noir à téguments assez brillants sur les zones glabres, mais 
nettement alutacés. Élytres à 3 carènes effacées, avec une forte échan- 
crure pres des épaules laissant voir d’en haut une partie des pièces 
latérales du thorax, presque entièrement recouvertes d’une vestiture 
de poils squameux blanc-jaunâtres, ne manquant que sur le bourrelet 
sutural et aux épaules. Scutellum en forme de triangle régulier por- 
tant une quinzaine de points guillochés, dont les plus développés 
sont en forme de ler à cheval avec une petite squamule centrale. Pro- 
notum inerme, fortement bombé dans le sens antéro-postérieur, non 
rétréci vers la base qui est coupée tout à fait droit; les angles posté- 
rieurs sont retiens arrondis ; les bords latéraux, finement rebordés 
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sont un peu sinués avant le milieu; la partie antérieure forme un arc 
assez régulièrement arrondi; de chaque côté, deux bandes de vestiture 
squameuse de méme nature que celle des élytres, mais un peu plus ser- 
rée. Lazone glabre du milieu, qui est plus étroite en avant, est couverte 
d’une ponctuation assez serrée, faite de points enfoncés ovales, entre les- 
quels on aperçoit à un fort grossissement quelques points ronds extré- 
mement fins; en face de l’&cusson se trouve une petite zone où man- 
quent les points ovales. Téte glabre prolongée antérieurement en forme 
de lame horizontale large; cette sorte de spatule porte en avant une 
échancrure beaucoup moins profonde que large, donnant á la termi- 
naison céphalique l’aspect d'une fourche à dents courtes et aplaties. 
Le prolongement de la tête se relève au milieu en une carène longi- 
tudinale tres développée, en forme de créte a profil sinueux. 

En avant des yeux se trouve une paire de cornes séparées à la base 
par le front qui est excavé; ces cornes sont obliquement divergentes 
et fortement recourbées vers le bas de maniére a dessiner chacune 
un demi-cercle presque complet; vues de profil, leur contour externe 
est un peu anguleux et rappelle assez exactement celui d'un demi- 
hexagone. Dessous noir, avec les pieces thoraciques et les cótés de 
Vabdomen recouverts de poils squameux jaunätres. Saillie mésoster- 
nale obtusément conique, assez peu prolongée en avant. Pattes glabres, 
noires, avec les femurs rouge-foncé; tibias antérieurs tricarénés a 
arétes sans dents, terminés par un petit éperon dirigé en dedans; les 
tibias intermédiaires et postérieurs sans carènes distinctes, avec une 
dent vers le milieu de leur côté externe et terminés par deux forts 
éperons; tarses antérieurs tres allongés. 


Longueur totale : 32 mill. Largeur aux épaules : 44 mill. Lon- 
gueur de la téte : 7 mill. 


Je ne connais de cette espèce qu’un seul individu male, qui m'a 
servi de type pour la description précédente; il m’a été procure par 
M. E. Le Moutr, et provient du Haut-Tonkin, sans localité précise. 

La nouvelle espèce se distingue aisément de H. melaleucus Fair m. 
par le prolongement céphalique qui est large et horizontal, tandis qu'il 
est étroit et fortement recourbé en haut chez H. melaleucus ; en outre, 
chez ce dernier la crête médiane manque, et les cornes juxtaoculaires 
sont beaucoup moins développées. 
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Sur quelques Calosoma africains [CoL. CARABIDAE] 


par A. VUILLET. 


J'ai décrit, in Bull. Soc. ent. Fr. [1940], p. 103, un Calosoma d’An- | 
gola : Calosoma (Mimotefflus) Oberthüri. Alin de mieux faire connaître 
cette belle espèce, j’en donne aujourd’hui une figure au trait (fig. 1). 

Je profite de l’occasion pour signaler une erreur qui s’est glissée 
dans le travail de Prrınsury sur les Coléoptères de P Afrique du Sud. 

L. PERINGUEY, in Trans. S. Afr. Phil. Soc. [1896], p. 139, rapproche 
C. hottentota Chaudoir (Bull. Soc. Imp. Nat. Moscou, XXV, [1852], 
I, p. 99) de C. rugosum De Geer Mem. Hist. Ins., VII, 1778, p. 627, 
tab. 47, fig. 2); il admet méme qu’on puisse considérer C. hotten- 
tota comme une simple variété de C. rugosum. 

Or ces deux especes sont trés nettement distinctes, entre autres 
= caractères par la forme des tibias postérieurs, qui sont très incurvés 
5 chez le G de C. rugosum tandis qu’ils sont droits chez C. hotten- 
220 tota d et 9. 


Cest bien, comme le dit CHauporr, de 
C. imbricatum Klu g (Symb. phys., 1834, MI, 
tab. 28, fig. 14) qu’il faut rapprocher de 
C. hottentota. — (fig. 2). 

La collection CHAUDOIR, actuellement 


acer 

Jen 

Fig. 1. — Calosoma (Mimotefflus) Oberthüri Vuillet, Q, grand. nat. dr 
Localité : Bihé (Angola); coll. R. OrEerraür (exemplaire type). | 


Fig. 2. — Calosoma imbricatum Klug, © grand. nat. 
Localité : Obock, coll. R. Operrniir. 
Fig. 3. — Calosoma hottentota Chaudoir, Q grand. nat. 


Localité : Cap de Bonne-Espérance; coll. Duponr > coll. Mniszecu > coll. 
; R. Oserraür (exemplaire co-type). 
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réunie a la collection R. OBERTHÜR, renfermait, en outre de l’exem- 
plaire de C. hottentota qui a servi à la description, un second exem- 
plaire provenant de Cafrerie, Pniel (Domrx). J'ai pu également exa- 
miner, dans la collection R. OBERTHÜR, Pexemplaire de la collection 
MnıszecH dont CHAUDOIR indique l’existence (fig. 3). 

Le premier exemplaire de CHAuponr doit être considéré comme un 
exemplaire aberrant qui presente bien, comme il est dit dans la des- 
cription, des élytres à « côtés parallèles, paraissant plutôt se rétrécir 
vers l’extrémité ». Les deux autres exemplaires ont au contraire les 
élytres plus élargis cn arrière que ceux de la plupart des C. imbri- 
eatum que Pai examinés. 

Bien que C. hottentota soit une espèce certainement très voisine 
de C. imbricatum, on Yen distingue assez facilement par ses épaules 
plus carrées, ses élytres plus larges et plus élargis à l'extrémité, sa 
sculpture plus en relief, sa surface plus brillante. De plus, l’avant- 
dernier article des palpes maxillaires, qui chez imbricatum est visi- 
blement plus long que le dernier, est ici tout au plus égal au dernier. 
Toutefois je n’ai pu observer ce caractère que sur des deux exem- 
plaires d'hottentota que j'ai sous les yeux, le troisième (le type de 
CHAUDOIR) n’ayant plus de palpes. 


Sur un Braconide [Hym.] nouveau, parasite du Dacus oleae 
par Paul MARCHAL. 


Le 19 avril dernier, je recueillis aux environs de Sousse, en Tunisie, 
un certain nombre d’olives tombées sur le sol ou restées tardivement 
sur les oliviers, et en vue de l'élevage du Dacus je les mis dans des 
récipients recouverts de mousseline. Le 5 mai, étant de retour à Sousse, 
aprés une excursion dans le Sud Tunisien, je pus constater que des 
larves de Dacus étaient sorties des olives et s'étaient transformées en 
pupes sous des raquettes de cactus que je leur avais données comme 
abris; parmi elles s’en trouvaient quelques-unes présentant une taille 
nettement au-dessous de la moyenne et une forme plus étroite. L’une 
de ces pupes fut ouverte et je trouvai 4 son intérieur une larve d’Hyme- 
noptere parasite. Le fait était interessant; car il n’existe pas encore 
d’observations concernant un parasite interne de la Mouche de lolive. 
— Les pupes caractérisées par leur petite taille qui restaient et qui se 
trouvaient au nombre de trois furent mises de côté et isolées en vue 
de l'élevage des parasites qu’elles étaient supposées contenir. L’une 
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d’entre elles se dessécha; de chacune des deux autres sortit à la fin 

de mai ou dans les premiers jours de juin un petit Braconide para- 

site; l’un des exemplaires était mâle et l’autre femelle. — Ces Hymé- 
noptères constituent une espèce nouvelle et M. SzÉPLIGETI, le savant 

spécialiste des Braconides à qui j'ai communiqué l'échantillon femelle, 

a bien voulu l’examiner et m’en envoyer la description. 


Description de M. SzÉPLIGETI : 


Opius concolor, n. sp. — Tête transversale, occiput non rebordé ; 
face transversale, confusément ponctuée, avec une forte carène au mi- 
lieu; clypeus écarté des mandibules, bouche ouverte. Antennes de 30 
articles. Thorax court, lisse; parapsides développés seulement par de- 
vant; mésonotum sans une impression ponctiforme devant le scutellum ; 
sillon des mésopleures un peu crénelé ; métanotum faiblement rugueux 
avec des fines carènes. Côté intérieur du stigma plus court que l’exté- 
rieur; cellule radiale atteignant le bord de l'aile; 4re abscisse de la ner- 
vure radiale aussi longue que la moitié de l'épaisseur du stigma, ner- 
vure récurrente insérée à l’origine de la 1** cellule cubitale, 2° cellule 
cubitale rétrécie fortement vers le dehors, nervulus derrière la furca. 
Abdomen elliptique, lisse, à peine plus long que la tête et le thorax; 
ler segment court, triangulaire, finement rugueux, avec deux carènes ; 
les segments suivants transversaux ; les sutures fines et distinctes. 

Testacé, pattes presque jaunes; flagellum brun, tarses et pattes pos- 
térieures brunâtres. Abdomen plus foncé aux sutures. Ailes hyalines, 
stigma brun-jaunátre. 

Longueur : 3 mill., tariére un peu plus longue que la moitié de 
Pabdomen. | 


Apparenté avec Opius singularis Wesm. et Opius testaceus Wesm. 


Sur deux Cochenilles de l’Olivier en Tunisie [Hem. Coccipar] 
par Paul MARCHAL. 


1, Pendant les mois d'avril et de mai de cette année, j'ai trouvé assez 
Iröquemment à Sousse et dans quelques autres localités de la Tunisie 
méridionale une petite Cochenille du groupe des Dactylopiinae vivant 
sur les feuilles de l’Olivier, que je regarde comme nouvelle et que ie. 
décrirai sous le nom de Se oleae. 
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Phenacoccus oleae, n. sp. — Les représentants de cette espèce, 
toujours groupés a la face inferieure d’une feuille, sont remarquables 
par la coloration variable des différents membres d’un möme groupe; 
de teinte carnée tirant sur le jaune ou sur le rouge, ou bien d’un vert- 
de-gris semblable 4 celui de la face inférieure de la feuille d’olivier 
qui leur sert de support, ils sont recouverts d’une pulvérulence fari- 
neuse peu abondante, n’arrivant pas à masquer la teinte générale; en 
arrière, dans l’échancrure anale pointent deux petits prolongements 
cireux. — Les plus grands échantillons que j’ai observés ne dépas- 
saient pas 2 1/2 mill.; mais la taille maxima pouvait ne pas être 
atteinte 4 cette époque. : 

Cette Cochenille se rapproche beaucoup du Pseudococcus cycliger 
Leonardi, dont elle présente notamment les curieuses structures glan- 
dulaires. Mais elle en differe par la présence de 9 articles au lieu de 8 
aux antennes chez la femelle adulte, ce qui, d’une facon bien artifi- 
cielle, fait rentrer cette forme dans le genre Phenacoceus; l’article sup- 
plementaire est obtenu par dédoublement de la massue, celle-ci étant 
formée de 2 articles dont le terminal mesure a peu prés le double de 
celui qui précède. Jeune larve avec 6 articles; 2 stade avec 7 articles 
aux antennes; a aucun stade je n’ai rencontré d'individus à 8 articles 
antennaires. 

La difference d'habitat contribue d’autre part à établir la distinction 
des deux formes : 

Tandis que Phenacoccus oleae mène une vie aérienne et se rencontre 
sur les feuilles de l’Olivier, le Pseudococcus cycliger Leon. a été décou- 
vert par SILVESTRI dans un nid d’Aphenogaster qui, ainsi que M. Lro- 
NARDI lui-même a bien voulu m’en faire part, se trouvait sur un terrain 
inculte et où ne croissaient ni Oliviers ni aucune autre plante à haute tige. 

Le Phenacoccus oleae est très recherché des Fourmis du genre Cre- 
matogaster qui circulent sur les Oliviers. 

Toutes les colonies de ces insectes que j'ai observées se trouvaient 
sur des arbres hébergeant aussi le Philippia oleae qui est également 
tres visite par les Fourmis. 

Comme il ne peut y avoir de relation directe entre l’occurrence de 
l’une de ces Cochenilles et la presence de l’autre, on ne peut guère 
expliquer cette concomitance que par suite de l'intervention des 
Fourmis. Si les Cochenilles sont utiles aux Fourmis, il est vrai- 
semblable que la réciproque est également vraie et que ces Hymé- 
nopteres rendent des services aux Coccides ou créent des conditions 
favorables à la conservation de leurs colonies, par exemple en écartant 
- les ennemis de ces dernières par leur va-et-vient incessant. 
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2. Chionaspis Bupleuri Marchal. — J'ai trouvé assez frequemment — 
en Tunisie, notamment dans la région de Sousse, un Chionaspis (sous- « 


genre Phenacaspis) qui se trouve fixé sur les feuilles de POlivier; 


certains rameaux peuvent même en être chargés et à la place où se - 


trouve l’insecte, la feuille présente souvent une tache décolorée. 
Newsrean (!) a identifié trois exemplaires de Chionaspis, qui avaient 
élé trouvés par Eaton en Algérie sur l’Olivier, à son Chionaspis nerii 
du Laurier rose (?). J'ai reçu, par l'intermédiaire du Dr Trasur des 
exemplaires du C. nerii sur le Laurier-rose d’Algerie : les caractères 
de ces spécimens répondent exactement à ceux donnés par NEWSTEAD 
pour les échantillons types de cette espèce et se rapprochent de ceux 
de mon Chionaspis ceratoniae (?). En revanche, le Chionaspis de POli- 
vier que j'ai observé en Tunisie s'écarte du C. nerii par le développe- 


ment beaucoup moindre des filières spiniformes et la disposition du 


système glandulaire. 

Comme d’autre part cette forme de POlivier ne m’a paru présenter 
aucune différence constante permettant de la distinguer du Chionaspis 
bupleuri que j'ai antérieurement décrit (*), je Pidentifie à cette dernière 
espèce. Tout en admettant la possibilité de variations morphologiques 


résultant de l'habitat et notamment de la fixation sur une plante 


déterminée (observations. de Leonarpr sur Diaspis pentagona, mes 
expériences sur le Lecanium corni var. robiniarum), il me semblerait 
prématuré dans l’état actuel de nos connaissances et avant Ja réalisa- 
tion d'expériences démonstratives, de renoncer aux bases habituelles 
de la spécification adoptées par les spécialistes et d’assimiler les Chio- 
naspis du Caroubier et du Nerium oleander au Chionaspis bupleuri 
vivant sur Olivier et le Bupleurum. 


Une nouvelle espèce de Phauda du Tonkin [Lep. ZYGAENIDAE] 


par J. DE JOANNIS. 


Phauda eos, n. sp. — Exp. al. : 31 mill. G. Rubro-aurantiaca,. 


versus basim subhyalina. In anticis, macula apicali fusca, in ipso apice 
albescenti; in posticis paucis squamis nigris versus apicem, ciliis apica- 
libus nigris. Capite et corpore concoloribus ; antennis nigris ; abdomine 


(1) Trans. Entom. Soc. London [1897], p. 96. 
(2) Ent. Month. Mag. [1895], p. 234. 

(3) Bull. Muséum Hist. nat. [1904], p. 452. 
(4) Bull, Muséum Hist. nat. [1904], p. 454. 


a nu RRA All 


SSD oa 


> 


ie 
> 
$ 


Séance du 13 juillet 1910. 247 


maculis nigris subdorsalibus notato, ultimo annulo fusco supra, albido 
infra, longis penicillis analibus griseo albidis; pedibus rubris praeter 
extremas tibias et tarsos fuscescentes. 


Rouge orangé, un peu translucide dans la région basilaire ; aux ailes 
supérieures une tache apicale noiratre arrondie, comprise entre les 
nervures 3 et 10 et s’avancant presque jusqu’à la cellule; cette tache 
est lavée de gris blanchatre sur le bord, surtout à l’apex et la frange 
elle-même est, dans cette région, blanche, entrecoupée irregulierement 
de noir; aux inférieures quelques écailles noirätres clairsemées vers 
Papex, et la frange, rouge au bord interne, tourne au noir a partir de 
la nervure 2. Dessous semblable. 

Téte et corps concolores; antennes noires, brievement pectinées; 
abdomen marqué de taches noires subdorsales, visibles à travers les 
poils rouges assez longs qui garnissent Y’abdomen; le dernier anneau 
noirätre en dessus, blanchatre en dessous, les deux longs pinceaux 
anaux arqués gris blanchatre; pattes rouges, les tibias (tout entiers a 
la premiere paire, dans leur seconde moitié seulement aux deux autres) 
et les tarses brun noiratre. 


Un S, pris dans les montagnes du Tay, au sud-ouest d’Hanoi, au 
Tonkin, le 1° avril 1904, par notre collègue, M. L. De LARMINAT qui a 
bien voulu me Poffrir. 


Cette espèce est voisine de P. flammans WIk. et P. triadum WIk., 
mais elle s’en distingue surtout par les ailes inférieures qui n’ont pas 
de tache noire apicale. M. le Dr K. Jorpan a publié dans Serrz, Les 
Macrolepidopteres du globe, ed. franc. 2° partie, Exotiques, X, livr. 8, 
p. 7, une forme sous le nom derythra qu'il considère comme une 
variété de P. triadum W1k. D’après la description, cette forme n’a 
qu’un mince liséré noir, ou méme seulement la frange, aux extrémités 
apicales, tandis que P. eos a la tache apicale bien développée aux 
ailes antérieures et pratiquement absente aux postérieures où elle n’est 
représentée que par un petit semis peu apparent d’ecailles noires. 
D'ailleurs P. eos possède 5 rameaux sous-costaux comme P. flammans, 
tandis que P. triadum n’en possède que 4, d’après M. le D' K. JoRDAN. 
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